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Jubérées des divers-peuples et tant à cheeùn d'euxsà conseien= 
ve, som libre arbitre, son actian proprés “C'est 1â-Tunitardsme | ì 
á\ ira „On s'attend à y voir arriver le Pape d'äĳ jour à lau 
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bi arden Bibi ne) ee ' nh NE PT en ST 8 ee Ser 5 3 De 
ne aus. réfiéchissons N RE te. ‘Éitjderpe ; c'est là le Saint-Eimpire Ir „deván Ik > À 
4 Qui apbes Hot ons à la situation. présente, cette cogetitution il n'y a plus d’autor ee nibe ne} tres Cesont ‚ sans doute, des alarmes extrêmes ; mais la situation 
à } j-de-Rontea’en est pas moins très inquiètante. 


ed eben en se int wand af 4 té. Elle faït de la force toute la loi mo Monte ï Re 
les ol e-gous, pus Cgquerons Ldntime CONVICHOR JUP |” Or, il est {ristement remarquable je rLâ sbánce d'ävant-hier de |’ Assemblée sratfonale de France 
j-Aprésenté un vif intérêt, M, Mauguin Ya onverte par desinter- 
j pellations aa sujet de la. politique extérièuré de là France. Vai- 


„ event encor e de sortit-de la fausse et dépio. | T'établissement de cette unité pár desaf 
'Óù une anomalie, pölitique sans exemple à 
{ nemert-M. Bastide a voulu esquiver la discussion, M. Mauguin- 


ue ' { n'est pas d'Etat-qni-ne soit menacé: 
eur. et les événements extraordinaires da dehors ì 
Mt y-tenait,.et il,a ohtenu gain de cause, IÌ s'est posó en-aidveraniee 


AU he tentves historiqnes sont frappées à la 
wet plongé notre patrie, mandes doivont-être exterminées po | 

£ ln présence de -pareilles eirconstances, dont la gravité dela ‘diplomatie et de la politique étrangère de la Frades 
f point pringipal de ses accusations à ronlé suf-ée-que dspuiste 


a nouvelle, Sera-ce-une mona 

iête à bon droit les- vrais amis du pays, nous aussi | que? La question n'est pas mms trà Bn ë 

Sept tag Popinion, sj bien. elk dans le rap- | sera une table rase où vingt natio sj} 24 Eee frangaise pido rhabitots 

NE. Donker Crrtins. ori Et 5 s'absorberont dans une nation, ue f ni-parle franchise. Un certan agent, M. es, n'a pas joubà 

Denker Curtius, gil fat avant tout, plat rijs ‘Tabioeam zl prionen ovooebl De mn on ett 
rde Pes DESSAEVERS ENOS tertater, BT wGsrikte ’ ne 
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zi 45 PER Stal Les, döls ils appuie ne & ds par | fois d'explications donnêes à IR 8E and n bral Caâväignac, 
opinions.” De NP E la proclamation d:priori: de la,dpinocra Né: c'est partie de la | quo les griefsde M. Mauguin s'adressent &u gouvernement pro- 
soe ROUSs avons Crù qu on serart parvenuâ trou- | nécessité dogmatique du despotisme: … en …_… | visoîre des cent vingt jours plus qu'au pouvoiractaal, « —- 
É finoyen de eonciliation. Mais les nouvelles qui nous En second lieu, l'unité desraces est nominale après quinze | :Apròs M. Mauguin est venn M. Proudhon qùúë wraaftagiegsen 
“pärviennent àl instant, etque nous devons regarder com- | cents, et deux mille ans de-füsidri des vairftdeitrs et des vain- | ment arboré à la tribune le drapeau du socialisme, Les-rüdes 
me certaines, soht toin“dé nous tassurer sur ce point. Il | cus. Bt enfin les-lois et les cóúthmiës ont transformé les Faces | assautsque lui a livrós M. Thiers-la semaine.dernière n'ont pas 
paraft que M. Donker Curtius, malgré les sollicitatrotis féf: | mêmes, Comment done rontdhie Al ofigines pejmordikles brrr: ne Aussi, dans le courg-fle'sa: tonguo.plai- 
térées deses collègues.ést:in&branlable dans une résolus | poössliftijner le principedel'anité? “5e: … | doïerig contre l'ordre social, s'est-il plus d'unéÂ ppele 
ton qu'il n’a hens, rue en liae din que les cabinetsgne soient pour beaucoup dans l'al- bedaren frida pmen döclare que si ton tte 
déposant antourd'hui daher eme Akhdar re à ses 1döes, 11 praclamera l'itpôt sur le travail un aséasbtäat ; 1 
a pesant amjpyrd'hui le pouvoir, il agissait dans linférét afirme que le 24 fóvier.a' délié les looatsiras de tous leúrd fit 


des souverains, Ils ont ainsi Évorisé Ì établissement d'uneforce | gägements, et qne s'ils les veriyplissent encóte, c’est-paroe qúils 
| d'opposition dáns urie régiot sociale où-seseuînentdle plus affó. |: le veulent. bien ; il pose. à la France cette alterùaiëye : on lars 
ment. les idées chimèriquer;’ dans Aa régiofi des professeurdet. |. publignomnterrera la proprióté, ou elle será onternóe gscelle- 
, dèë'avocats, Cette forte, pü igrherit-hotniriále, aparù s’appäyer | cij: de apikalest-anóanti sous un régime qui a proclamë: did it 

d'insurrection.! bies mee aat 


su fa'hourgedisie que, plus tak elle devra briser commé tout aad d 5 
| 1e taste "er 16 thalhieur des. ministres a été de ne pas voir que | - Ces absurdes parâdoxes suffisentigvtr. dontvèr-uuêridée da 
l'office de-la, souveraineté.était-d'empêcher et de prévenir ce | discours de M. Proudhon, qerieisöitleve lt indigation.de-1'Ase 
travait de dómolitiorrseciale, en prenantl’initintive de la liberté. | semblée tout entière. La cliäntbfe n'á pas mômé periis qu'on 
…L'Állemagne apprendra dont còmme la France que les róvo- | lui fît une réponse. Elle.a:adopté eù masse; à P ùfänimité moins 
lutioris ainsi entreprises, en. déhors de l'intervention des pou- | deux voix sur près de sept cènts votants, un, ordre du jour mo- 
voirs naturels, aboatissent à Ja ruine successive des forces qui | tivé qui inflige aux doctrines sauvages de, ce représentant, qui 
les ónt próduites. Ge EE ene de heùreusement ne repreêsente que lui-zúême, la flóinissaregu'el 
‚La bourgeoi ie sert d'instrument contre l'aristocratie ; elle | les méritent. ee rl atas 
pêtira pas lès armies dont elle l'aura frappée. … Nous avons publió hier dans un supplè En eht Tur e 
11 heures du soir, la tradnetion da rapport adressé a: Bor;pâr 


… Les-universités font de l’ unité des races le point de départ de 
le ministre ad interim de la justice, Nous reproduisons aujour= 
d'hni ce document pour nos abonnês de la province et de 

























































a, Peo: Comme nous l'avons dit hier; les óvóneme del 
‘Rome.Des lettres de Marseille annonéent que, d d 
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térafidn des idées alleraandes.-Tout a été faussé dans la poli- 
tique::- les-ministres:-ont sópdró ‘la cause des-peuples de la-dause- 








„Qwtonnes'y- räimpe. pas; la retraite de M. Donker Car- 
- Hus, dans les eirëòmstances actuelles, loin: de profiter au 
parti qu, à ee qu'il páratt, apris-à tâche det éltefiiner des 
affaires de VEtat, ne peut ävoit d'tutte résultât'quê'd'af- 
T Faiblir et, plustard, de démembrer ce partianême; « … 
Qu'on-y prenne garde; quand il-en est temps’ eticore; 
Mals un pas de plus, et des regrets 'éternels, des pertes 
leréparabsles; Oui la rairie du ‘pays, seront peut-être, la 
COnséqueneë-d' une cûtduite qu& nous ne voulóns pas en- 
Core qualifier. Lê nfoinent ést ifipératif, et 1l:dst difficile 
de próvoir lesËrépjements qui'nous sont résEVEs, 
DE SL 1e: rn eet ed ET 
Nots: tons, Mier que deux partis nous semblaient 
‚ Senls poss&Blës pour la Gouronüe. Aujourd'hui nous vou- 
_ dons être plas explicite, sans cepenidant préjuger en rien 
te qyele Roi dans sa sagesse jugera convenable de faire, 
seppellerons seulement ici , que, loréqu'au mois de 
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T'unité dela politique; elles seront englouties dans: cette centra- 
lisation du despotisme. EEE 
__Un vaste monopale se dressera.sur 1’ Allemagne. E'intelligence 
































p en 'êtranger qui n'auraient pas regu ce bulletin supplómentaire. 
iéenait dans le pays uné vive agitation aura commencé par donner le signal de cette forme de ‘liberté; en B be P ee og bien ult En suppl mantaire, 
ids: on ele En dl asof: d'un end ada bâihleormupuntneti bd de abe de surveil- "Je rópèteei pat éorìt ce que jl EL 5 E ea 
eu J De die ij Ae nee. ee 5 ate OOI 


à Votre-Majesté; qup la Première Chemo des 
de loi pour la'sùppression des pénalités eruelles, aut 


reertaitre spontanément le cou- 
établir comme par magie la 


“rage et‚da confdang 
… tranquillité nécessaire à étre général. 
_… Espérons Ee le Roi,quing kent.compte d'aucun sacri 
di fee quand il s'agit de consölider: le bonheur de son 
peuple, et-qui déjà a pu se cönvaïncre des salütaires efféts 
„4e son droit d'initiative, trouvera bon.de continwer &-pour-: 
„Sûtvre la ligne qu'il s'est tradée läietrfême; C'est alorsqut 
geent {jamais 


sere EE ESI 
Mais ce n’öst pas T' unité alleniande ff il fa 
nit européenne, ai de Ri 
__Songeons qu'il y-à là, sous nos yeux „ une barbarie qui mena- | 
ce tous les peuples; Elle ne sera attaqiée que par lunion des 
‘peuples mêmes.,soús une loi doctrinalg, qui donne à la consti- 
tuiion des pouvoirs-une base ferme. La-forme-des Etats importe. 
peu ; ce quiest essentiel, c'est que damns-la variété des éonstitu- 
tious, la liberté et l'autoritójsvient ógalsmènt inviolables. Voilà 
Kumité de l'Eorope! C'est, omde.roit, le contraire de l'unitd- 
visie; qui est l'aholition dötoût ce qüi fait les péuptes libres. 


ie, c'est Pu- pou: , zutuled, UE dn hiene 
"| de voir, hiême nuisiblés, comte elle a également‘ réjeté le projët-da loi ave 
pour but de ne point pourvoir aux places vacantes dansles pours pro 


‘et qu’aïnsi cette Chambre a, de prime abord, entravò fes: maten pas dahs la 
voie des économies au moyei de simplification, ans Ve ace pour Tes dfóita 
acquis. 7 Et, Ean ERD BRE 
Sire, Torstae Vòtre Majesté m’appela au-conéëil dartë út moment très dif- 
ficile, je ne crus pas devoir refaser mon -contóurs. S'éspéraïs poûvóit doopëiër 
au rétablissement, au maintien-et à la. congolidation detordre et-derrepobpi- 
blie: je pensais que l'esprit-public surezcitó dans la-nation devaitrétserdsgó 
setnon pasréprimé. neen eg en 
> Jai faitpartie da ministère formé parle comte Schimmelfenninck, alons- 
wutjedevats:cúusidérér que nous étións d'accord sur Ies principes fohdamen- 





_ VEE opposition, tout esprit derd be 
Meteen. fet le voeu que nous" tof per 











b eK, den hed d Á de à nd ree: Lik a A Ee Tl Me Za mts Li f f Nl 
Meu zel SE pl trio sera sauvóol SS bep, | ‚Une action dédisive s est êrlfin engagde entre les Piëtiontais- Häür. Waaod cet homme d'Etat eutreconnu, plas tard, qu”il né péuvait‘défen- 
5 hd ende ade Aer | tTarmdeaderiëhienné, Qadl en a té [b résultat ? N ous HEMD: | (are Te projet de Loi Fondaqrentate modifiëo, tel qu'il uvait été arröté par la ma- 











rons Shore, Ou, poär mieux dire, nous n'avons là dessus que: 


des.‚données-ineomplètes. et fort obscures seulement on sou- 
tient que la victoire est restóe aux Italiens. | ee 


jorité du conseil, et, lorsque Votre Majesté avait à faire un choix entire Popie 
nion de la majorité et cöïle de la minorité, je n'ai fait aucune tentative auprès 
de Votre Majesté pour lPengager k partager mes seûtìmenta; jai déclaré, au 






Lie je en, ne ze j ter Ee De contraire, que dans le cas où Votre Majestó voudreït charger te comte Schim. 

Ln “She, REVUE POLITIQUE, EP „Gequi est hors de doute, c'est-que la lutte a commièncë le 24 melfdnninek de’ la formaätibn. d'un ‘nouveau mîislère, jo ne ferais entendre 
la p oan, herislenne commenge à s’accuper sèrieusement,de: | Voici de quelle manière: …- nRa sea aims parole doppoetion, nd saken lä ane de Erpe, telle, 
„…ique de la n sl smbièe nationalesde Frant corps breux d’ ichie t momen- | quê c'était un devoîr de soîtenir tout gouvernement, ne s’accordât-t-il pas. 
Dlute-Hiatineti nouvelle assemblée nationalesde Francfort. Un eorps assez nom d'Autrichiens, en forgan même entièrement avec mes principes, plutôt que de le combattre et de lat- 


tanément les avantspostês italiens'à se*rèplier sur teurs princi- 
‘paix ‘cantonnemerits, aváit rêussi’ A’fdire une pointe sur lè 
Mincio. Aussitót instruit de ce mouyement, Charles-Albert 


faiblir, ki - Er Kk 
Appelé par Votre Majesté conjointement avec mes oollègues ,à former nn 
ministère homogène, j'ai déclaré ne pouvoir accepter cette tâche qu'aprts 






Hon-d’ opinions elle se.prpnonce, contre; cette usur- 
derne de sa propre velontd &la place de la diète 
Ee Lel maniques, Mais. ce.nf est pas là la question 
















apt prbande, est cette politique -unitai ze les Fran- | porta son quartier-général à Villafranca, où il concentra ses | avoir exposé les principes sur lesquels, dans les circonstances actuelles, le gouwe 
Dam Ede ali ten a en vendere > HE Pa PMR aaa: „ | ‘vernément doit s’appuyer, et dont la base principale, en dehors du projet de 
neet gean api de |rt idd tar nan port cope In re | dn dpd 
je. aides aon Ar P | raride.nation.La di- et NN f ’administration de V'Etat, EE an 
Wen: omatie, aîdée ‘de Ta guerre, a. fait disparaîtte ‘Jes, nationalités Cette manteuvre parait avoir r&nssi én grande partie. Gepen- J'avaisespéré, ayant sans cesse en vue les circonstanops devenues de,jour 
de tefiitoink pyeireÈllen tout.subordonné à des arrangements | dant il reste quelque doute sur ee peins car l'un des bulletins | en jour plus impérieuses, qu’ici tonen ORnet, auraient 5 dtaobord poord gE 
Deddo He à cuupé les peuples en sections, elle lès a dé- | piémontais indique que, malgré sà dêfaïte, Radetzky a atteint | A1 41 moin? pour Te moment, le parti désigné Bous le nom de ED, 
ierse efo: sant? PR | thank en ee ainsi que celui du progrês et des principes démocratigtós, &6 
S, quelgnefois anéantis. Comment espórer que | le but de'ses opérations. tata het an 
Bn Kaes - 





de leur concours Tès efforts du gouvernement: ©’: BMR: 















nerait pas Ten ISr ree possible. de ce droit terrible ne don- | ’ Le Vieux märéchal vouldit s’oppiëér aa. siège de Mantone..| Je ne parlerai poitt ici de ces fauteurs de troubles, déwedehefcheurs d'avens 
tale, soit OU Card à des réactions, soit par lä farce bru- | C'est pourquoi il a prisl'offensive áved #igueúr contre le centre | tures, qui voient, dansle changement d'un goslreroament d'Etat, non lin 
‚ SoL par la force intellectuelle P m5 í térôt de la patrie, mais un moyen de s’élever euämièmes, ou d’'amgliorer une : 


et la gauche de l'armée italienne,:mêhäcant ainsi de porter la: 
guerre dans la Lombardie: HE IN 

Le bruit a couru le.27 à,la bóurse de; Vienne qu'à la suite da 
suceòs dbtenu par les irpöiatree Rivoli, les troupes piémon- 
taises avaient été complétetment battaes’ sous les mursde Vóro- 
ne. Des lettres de Villafränce,seaidete de 26 au matin,-mandent, 
‘au contraire, que la batuitle;prës” avoir duré trois jours, a fini 
à l'avantage de Charles-Albért. Eúfin,’ Sùivant une dntre ver- 
‚Sion, la latte n'était pas terminée encore le 25 au soir. Bien plus, 
elle se serait renauvelde,le. 26: avec-un nouvel acharnement. 


‘Mais les. denx:armées seraient-parvenues à conserver les posi- 


alheureusement. - SERRE nn n 
peuples sont ard dans.ce. travail. logiqtie- at: légitinie, les 
st 


à être dupes-d'illusions-cruelles. Renver- 
ton, rouroingest ‚Pas toute Ia libertó ; le plus souvent, e'est 
Mt le; é depois soikante ars, nous voyons toutes les 
een dèsordres et en dictatures. 
sblée,de. Francfort, c'est l'unitarisme, 
et l'nitarisme, s'il était possible, 
lifiod systématique de la liberté. 
ld en Asérvitúde. dn 
agnê se laisse tente gie me idée de nationalité or- 


‘position dans laquelle il sont tombés par leur propre faute. — Dès mon avéne- 
ment au pouvoir je m'étaïs déjà fait de ceux-là des ennemis.… … … … … 
“Mais je véáx ptfincipalement parler.de la cúfiduite de cent qui veulent máin- 
tenir Panelétr Stat de chosès, et qui ont aujourd"hui transfórinë léur syétème., 
cónsérvatêùf én ‘systôme'd'opposition à l'égard de touf ce iui tésserahle à úrte'* 
réforme G'&téMidemment à eux que la majorité defla’Preiièrs Ch wig 
s'est réunie lors'du rejet des projets de loi quê j'avais proposós à la legislbeije” 
Je veux ensuite. parler. de ces écrivains de journaux et de ‘pamphtets, qe 
gent sì loin esprit de-bóuleversement qu’ils appellent l'exécution dels 
le gouvernement, le „maintien de l'éclat de la couroune et de l'iyf 
de la nation , un gaspillage des deniets publics, 5 
















… Je n'avais point comipté sur une approbation “unaniime, fais 
‘et le concours-de tous.Je-me suis vu trompé dans zaand 





hé tre puis 










c'est de faire Afi grandensem Ï 8 : Sor k Ont ed : Minnin Tine Ds : » d : Tût faïre'ù te Pautel de 
: Se AS es germai= |:t1 î ar Jes deux rives du s Pié- | encore croire qu’aucun ‚de ces partis.ne voulût fire Uilj eN koker 
eule loi de outs hle wai es 8 ons qu'elles occüpaient snr les aaneen la patries aindije doisplaföt pebsersja il estö des Af n cures pour 


montais auraient fait 10,000 prisonniers et conquis un grand | 
nombre de canons et de drapeauxs "Ye 

Ces détatls sont trop confus pour qu'il soit possible d'en rien. 
cötclare::- Demain: dans: doute,” te” tfrys'ère “qui enveloppe ‘ces 
grands évênements sera éelairei. 


On prêtend, pour la vingtiejhe\lais:-quê V'armée des Alpesa 


recu l'ordre d’entrer en Jtaliey Stcette dssertion se vérifiait en- 
fin, il faudrait en‘ánduiré que les ‘armes de Charles Albert ont 


verbe ht Ader ênt.- ; 
xgette idée bat bale dans la vieille constitu- 
3; et qn'elle se cön à 
s Btats;'s ee h'és 
1 la plot diplöra 
SPtgat d 
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ue je rèncontre ane opposition ‘aussi signiffchtive diú-ootò d'un parti qui, 
shae tout, cependant , E intérêt ‘au maintioin dode at de la tranquillite 

ublique. RE OEEe N erj 
5 Je de veux point, Sire, m’abandonner wraasdäppbsións. 11 mé suffit ici de 
faire remaquer que pour assurer aujbúrk räfide publie et l'exécution 
-des lois —et c'est Iù le prèmier devorr’ di Sted la justice — il faut âu 
moins rencöntref un concours efioactrpres ee Bklitants les plus niotables 
du pays; et quand au lieu de ce isde Vh opposition, et paralysent 


t éparpillement ‘finit 
tiqüë ou guerrière des 
nrd'hûicetie sópara- 

‚dé celte uhifé adisparu. 


Ss beies w.7 N 










ainsi la force morale dont le ministre & ‘heure est alors veriue pour 





f_Umite, par î qe ‘éprouvéun erdelfgutgsdi.: iele: Á luide je nage de te Sokoone: 1d poitantes, et-de conseiller à Votre 
be Ne EM chan He Ri A Ad | mt € ae: DEE en ‚ nd EE: iesté d'en a r ún te a sá ple GRE OA nf oe, 
Tête bfissement d'ùn poavoit ‚ Les révolutions.sont iogrdten de Pape a donné Je siepal ‚de aff ee une grasrde itifaânc®, sans ùné pltssanté force rtorale la situation de 
autde fait les Völöntés plas óà moins dö- Ig Kbettéá VEalie ; efles-rovólutionnaires tournent fa liberté celui qui so trouve la têtede la poliegde l'Etat n'est patenable,  *- 
RBE de Wm ede A sE Elen: n Re ee 
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A rsmmexpert dans tes matifed retatives au“Commefrce 
ional' et qne ses connaissances l'ont dösigtië' au choix 
pour ùn póste împôrtänt dans |’ adrainistra- 


wlebures-gilsaordinaires, sans invoquer des lois de oircón- 


rate waas’ | 
ze presse, mais seulem 5 Hom 
à la liherté de la presse , mais seulement pat Vin- | sf, 





stages, sans porteratteinfe \ 
et aoe vett onstage, Id Lang pattigee eter EEE angle 
dant plus de quatre mais, ou elle a Ét6 rétablie là où elle avait pe êtfer |P ESRAMEN anglais 
uri „nglant, Là Première Chambre a brisé dans mes raaîns le premier |: supérieure, 
pine at de tit eff ihdrf PoÂtvoir; da taême cop le second ar perdu touteo)- ) 

ga tGPb Ter inie voeren He An apt et ee et ie ei ra 
… Je weisgeuecontreints Sire; derdemander maintenantà Votre Majestó:eigue, 
de $8 snars desisier; j'avais:posé. comme condition,en acceptant le portefeuille : 
« qute ml démissiopn, maserait accordée sansgncnne compensatian pour le grand 
veatrijon ape je fmisais, dn jour que jePexigerats dant l'intérêt de la-patrie. » 
je riete, patte démission aver ‘d’autaat plus de tranquillité d'esprit que 
Tenyfe de lener isipn de la Loi-Fóndameéutale est terminée, et que le gouver-- 

mement prendra’ la ‘résolution de, ne point se mêler nux délibérations de la 
ANDES mais de. lui laisser èntiërement à décidersi:par l'adoption des.douze. 
prafjets de loi elle veut donner satisfaction à la nation, ou, par leur rBjet, met- 
„tf ha eetijnillieó dar pays en. péril. Oe 

… ai 
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'òrei comment s'exprime }' Economist à: propós des vúes | 
1b'éraisés au sein de \’aásemblée nationale de Frâricfott; sur' Ippon 
litiqne commerciale à adopter pour le nouvel empire d'Atte: 
magne : Nek ee RES CRETS it Rt 
Dèsles premters jours des révolutions continerftales ‘de 1848, tandis |: 
que nous déclarions que l'état de la France nous paraissait sans espoir, 
nous exprimions une opinion tóute différente sur l'avenir de l'Allemagne, 
Quelque abstraits et théorieiens’“que soient Jes Allerrands dans leut phi- 
losophie, la grande masse dês classes moyennes constituc ua peuple éner- 
giqae el.pratigue, ferme dans ses.desseins, et persóvérant.à poursgivre ‘un 
but important. Le peuple allemand a de plus, ce qui manque aux Fraugais, 


time conviction que Ja, fidèle nafion négrlandaise attendra avec cal- 





mie cette décision, et qu'en aucun cas elle ooabandonnen dn s son Roi, Phabitade da gogvernement.par, lui-même et les qualités nécessaires pour 
is ari _Le mantstre er. “| etteindre un objct qui exige des efforts combinés, Ainsi, quels qu’aieút pu 
eer B. DAK Cartes. a | être lesezpès commis dans guelques-unes des capitales de l'Allemagne, 
ee Ted | danste premier moment d’excitation, nous n’avons jamais doúté ue l'or-” 
 „ikeministre ad interiin de 'la jastice’à, cokitie: de cóutuine, drene ntt partriompher et que les qualités organisatrices ne parvinsstnt à 


prodaire ùbe'noaveltë forme de gouvernement plus conformeraa ven gé-. 
néral d'unité qut.se'rétèle depuis longtemps en Allemagne. 
‚Ee miêmeésprit de confédératiengui a: présidé à la formation. d 
verein commercial tend aujourd'hui à u 


donné bier. audience.an winistère, etnous àpprehdhs:que son \ 
Exé. a dû-présider aujourd'hui je-eonseil desministres. 
vs de Mieuwe. Rotterdamsche. Courant dit être à même de 
dönner tes noms des-hiembwes de sla. Première ‘Chambre des 
Elats-heétdecaute quf-ont vole euiteerles denx projets-de loi dont. 
zfais atonsfyit ‘mention hier: Ce sont:MA-van Hugenpoth: 
oee dipool arn 


od 


u Zoll- 
ne grande union politique ‚par‚la 
restaucatjon,de empire germanigue. Déjà ‚le congrès des représentants de 
toutes lés partieg de l'Allemagne, fttn pas vers ce but. L'Assem- | 
eers lée, après avoir réglë un des pot j ha: 4 
kers :| Ve sPaborderl’éxainen des-priktijk 
1__Fe " Etce-quf concerné mon Sedlefnent les intérêts de l'Allemagne en ellc- 
même, mais encorc ceux de:l’Europe tout entière, c'est lá l'objet le plus 
Tnportant quo lFassembléezde Fránefoet va être appelée à diseater,et proba- 
blement celui qu?elte est;lermoins prête à aborder avec. sagesse et réserve. 
Malgré les fautes-des anciens gouvernements de VAllemagnexij-faakres | 
connaître qu’ils ont généralement marché en. avant de l'opiniagspaps}aire 4 
en fait ‘de politique commereiale. Ce n'a: pas été sans de ‚guands, efforts ct | 
beaucoup de difficultésque les ministres-influents du Zollverem ont pn res- | 
treindre Popinion. publique et empêeher le retour d'un systême,protecteur 
“esclusif; gatis la pnissante:inflaence:de.la Prusse qui a toujours lutté en 
faveur d'une politique commerciale éclairée, ces efforts auraient. áehoné. 
Il ne serait: done pas surprenant aujourd’hui que les anciens postrbirg Sont 
abattus, et que la politique du pays- est soumise à la direction-de Fepinion 
“peputaire ‘que les:-plas' grands. dangers: ezeitassent, quant à-la-politiqne - 







ommrer 








er Bedien Pe : . : 8 rk: 
nt atépour les denx projets de loi MM. Frig, van Lim- 
buegiStikurn; Noordwyk, van Brienen, Piepers, van Hall, 
Mugrasen van Kkattendyheet Rengers. dh 5 

— La commission: des:rapports ‚des douze projets de loi re= 
datifs à 'la-róvisien.-de la -HoisFondauientale: a jugé utile de 
soumettre à Fetamen des sections la réponse: du gouvernement 
aur ghservätions de là chambre; desorte qu'il:sera pabhië ulté= 
afphrement le rápport-gönéral delà chambre avant: que: les 
donze prajets de leideient portés à la discussion publique. 
agr Gu die dans lp-lourmal due Liinbourg, du l°racût: OE 
-Oavaasnre que, denslajournéed' hier, M. te ministre Lighten= 
veldta-dainme tonfêrenee, à Vaesliartelt, avec .M. te baron ‘de 







Se 5E el-Heusch et M. -À.. Sehoenmaackers, „députös du comrterciale-qui-sora.adoptée, te Le: Ee te teld 
burg près Vassemblée dediranefort, On assureencore:qu'à | Nons n'ignorons pas qu'une, partie da peuple allemand ge peutaapueil- 


lir qu’avee défiance les conseils qui arriveraient d'Angleterre tonchant la 
politique commerciale, Mais'il ne serait pas. difficile de démonteer. que sì 
nous rte: raisonnions qu’au point de vue étroit des intérêts de la Grande: 
Bretagne, comme pays mabafacturier, nous ne pourrions voir qu’avec sa. 
; tisfaction nos rivaex de continent adopter ún système ezelusif et restrictif, 
tE sufit'de eomparer là Frärtcejòtù le système proterteur existe encore dans 
toute sa force, avec l'Allemagne et ld Suisse où prévaut un système con- 
“trairee peur reconnaître la réalité de: cetle.assertion. Nous rencontrons sur 
les marchés. neutres les piodnits manvfacturés de ces deuz.pays, tandis que 
nous n’y rencontrons jamais-ceuz-de la-Frgpcc. : ENEN 
Nous reconnaissons que Îa fermetare d'un marché aussi :considérable 
que celui de V' Allemagne serait préjudiciable à notre industrie manufac- 


la suite de-cette conférence Ms Sohoenmaeokers’a déclaré: qa’ il. 
donnait sa-démission de dépnté pròs ladite assemblóe. Nous nie 
certifions rien sur ce dernier point, mais c'est un bruit “généraux 
démetktanerédité en ville ;:quäbtà l'entrevue de Vaeshartölt, 
elle a, positivement eu eu, mais. rien n'a-traùspiré sur” èe qúî 
8'y eat passò. Rn, ef 
+ :Ga smiatün; chaùteritér militaire a fait enlever les matières 
peuk eunêmregi’sne:partie de poudre non. achevée, qui 
Be:tresënit.encoro à la fabejgae de Madame Loisel, à Houthem. 
Tie vouvót Atail; par mesure: de pradence, escorté par-un: faible 
détachement d'infanterie' et-d’artillerie, Cette opévation s'est 



































PEEN ea ten turièré, mais le dommage serait bien:plus grave pour l'Allemagne clle- 
effectuêe saps Techn OTE. Mötiiüzer. ‘to EEN même } nons altons le an kaat AThones Ne Ee ad es 
er nous ap rencns di le colonel Mó 4 inger, torhman ant de “Prenons qe nos'ezportations en Allemagne représentent annuellement 

5 ed OSR id À a el, adimd à1ä re- Uièsdômrne de: plus de six-rbillions: de kv: sterk. Larmoitié «de ces exporta- 
ER ERmARdOnT. de Tordre:de lä | tions sercompröserd’artictas én paptiephaaufacts rei landse 






griatóriaux pouraiuérfabuieatont: 

mioìns étevé:qu’on ne peut des produire en Allemagne, 
portations se compose d'articles qui ne sont point destinés à la consomma- 
tion-intérieure de J’Allemagne,mais qui passent en transit,une faible partie 
des produitsde nos manúfaetures entre dans la-consomrnation des états de 
la grande unián germanique projetée. Voyons maintenänt quelles seraient 
féspeetivement pour PÁngleterre et pour l'Allemagne lesconséquences 
d'un système commercial restrictif, : eee 





er Eet e eit ed EB Att geeen ol ret Tea 8 
bet gk kit, “Nofls PEERAGAS ier errour- qui s'est glissber dns 
otre numéro d'hierz dte 

‘A:la seconde page, 1r* eolonne; 90me ligne, au lieu des mots: 
Seront Vörste au jnbmg wgant-droit, se : seront bersésau même 


hd ET Te ke eN 
ENDROIT. 


«icheoniigwit belge publâe: de tabdeau'du :mouvertent eomruer- 









jal dè la-Belgique avec tes páys, étrangers, pendant les six pre: | : D'abord ‚pour eneonrager la latere du-doton en Allemagne on: frappe- 
ten mites die 1017 "et Îe16 enen quï fab rait d'un droit: très-élevé les fils dereotontéirangers ; ce qui priverait les 


tisseurs-allemands-de- lavaatage considérableide.se.procurer du fil meil- 
leur'et à meilleur marché. qu’ils.ne le peuvent: chaz eux. En second lieu„.ces 
derniers seraient protégés ‘par, un droit plus élevé iopposé sur les toiles an- 


OSR AJLUE Vie teg item, 8 5 
principales-merchandises.. ‘Nous en extraya 


î ns.eequi-eanéer- 
mêdevcómmevoe avec les- Pays-Bas: … De ARE 


er aan lot „Importations des Pays-Bas en Belgique. … _{'glaises et Pimprimeur decalicats. allemand serait. obligé de g?employer - 
nt Rit veer a 1848. : 1848. : 1847. 1846. | que des toiles d' Allemagne ou-de payer très cher celles qu’il regoit aujour- 
et "ern ct sJ@in. © “Ganois, GC mois. « B mois. | d'hui d'Angleterre, Dans quelle situation se trouverait alors le nsanufactu- 
AAN oa he ae a | eier allertand; lorsqu'il voudrait:Intter sur des marchés neutres, pour les 


wieren Bitée'hóvied) Vevux re „ Lärtictewactterés;, avec les fabricantsanglais ? Bien plus, dans quelle posi- : 
i Ml WEE TEE Hat JEG es) 


+ateeptës, — 1 es) 979 _79,084 9,25 ‘5,340 |tiowsetrouverait-il-sur les foires de Leipzig ct de:Franefort lorsque tes 
Bedtiudr.’-cMôùtdeketigntaur CSC gs | V Wiifehiândises anglaises vendües enzentrepôt.ou- en transit aux magchands 
 ttêtês) “1,215 12,60 : “20,059 isd: deT'est-de PEnrope:qai sc. rendent} principalagtent súr ces marcliés „‚vien- 


"177 
850 


Bomdeeohittaictiondasddtdnn. * ST "TI +" ters 
ON eeens de geve lk) 7 0990F 7,206,088 3,034,002, 1,044, 
oe Gtotra „de ditfetter, de 14700 Porn 
syelie'et de dhtmvre , 


draient faire concurrence à.ses produits fabrigués à geands frais.,-Dans 






'{hédt) 8888 m0 ‘9098 * 5,291 | QUI partage avec P Angleterre par les aaisons de. Hamboprg ? Ca dernier 

DS e. — Froment , (ki:}1,430,449 7,450,916 6,087,720 1,984:599 '| point est assez-important pour qu'on. s'y arrête d'une manière.plus pastis 
SENROege etthêourjdon „  * 1,A80,631-58S6L GMB ELT D5OHIOI | chlière. —“ ,: Al 
ks zot Eet Cp 7 962,7484616;128:1,512,536 - 495,90 | * Aufourd'hai une grande partie da commerce du Daúemarck., de là 

, ‚ke. … “8,629 … 30968 is 58,460 4112,000 |-Sutde; de ld Norwégd et ‘de la“Pinlande, pour leur approvistoddernent de 





17430. 237,061 


or Bt4d Tadnfifactares est entre les maïns-de-maisonsde gros de Hambourg quisónt 


_à la tête de capitanx considérables. Hanibourg étant un port libre,recevant 
“_‚} desimarchandises ‘de tous Jee pays A un: simple deoit. d'inseription de 










pian ne EE : es Pe ; 
2» riguë-septéntiedald f -FX(ait.)” BA77 : 610565 "EBER, '|-47%.p‚'e ost le point d'où les oanalactures d'Angleterre, de France, d'Al- 
-Panâcsfabriljnós, eid chtilke „en i Bee ie as std Jemagne'et de Belgique sont réexpédiëes dans les pays voisins, On évalac à 
‚póudresetc,,: - _“fäl)- 490 '4565 “989  'eSeton | plus de 2 mille Hivres sterl,. par-au les sommes dues constanment à ces 
Be “1! ‘| maisons de gros par Ies-majsons,de détail des:pays dont nous venong de 


"9 idistivel 

«emit enket 008: Patti: + 

DE anosteidiikh ei 
enig bg emee ee Ne, 


‚ Esportalions pour leë Pays-Bas, 7 

LE LTSAR: AGAR- md arler ; en supposant en moy 
’ lg TdS 1047 1046. Pändnioe de on gente detinee higeporte Bokiebejn 
…Juim. Ofdois, Orpiis” PEMOG, Lfons’ pandn: Sì Haimbourig west pltcomipeid dad 14 À 


oyenne un terme de erédit de quatre mois, l’im- 
À jung ledi de 7 mil, 
isfätiot’ ommer-: 











nd es ET erk, tiäle qui sera imposée à PAllemagne-et- dans la-pelitique restrictive si’ 
A NET B NE ERE hdd dns eon brl ad ern les'états du ‘midi:bl’égard «des manufactures. an-: 
je EE. — Fonte outil, ren “44504 61311 111,117 “677423: -glaises, il enrésultera:que WAlleinagne-sera: privée dane grande partie de. 
Ei j “Ôuvragesdetefbarn, ò 10.351 404,959 _ 303,412 5274 eé-eornmerce, qui passera.aax prodsite. moins chers.de VAngleterre. Mais 
“Emi bus, Hals: 7129,289 1,486,10B 1,386,734 797,506' | si Hambourg est forcé d'entrer.-darisd'union.et de; sabir. cette politique 
Ei Broches: en fides EEEN “fprotibitive, ce qui.est tre probable,: alors. le commerce important dont: 
yder kil) 2936 15506 eh ,30,894 | nous venons de parler sera-totalement perdu pour cette grande ville et.des 
d ê in REcatiqies. "ts 1,388 ° 92285 108,299: T181,340 | velätions directes s’établiront entre l'Angteterre et les eapitales des états 

ne hi ed, k Draps et é S 46,MM5 337881, 34,33, SANOS1. „da nord, où se formeront das maisons de gros comme celles qui existerit'à. 

idaises Pe ve dose. CERN Age ” ‘gees ‘Hatmbourg. L'Angteterre se trduvera amsì miattressc’ahsbline” de ces maf. 


Missi iphis, hit ei ‚bêhés, La même chtse auta lieu póar les tiarchês de l'est de PEäropic. 
k lk Dé Es en EPE Ea 5 






GE GARY War erde, 1038 7,000, ge houde | 
Kotu, üappes et serviëttes Bie a er en SAR Hes pi kHlattent de: Pespoir d'écliapper aus: cohsêqúênces”' que: nous: vörrons-d'in-' 
inde blote etd'étoppe, (kil). 26027; 1AG LS 1%8,287 \Îrá,eda | diqaer, en établissant àn système, de-Druwbacks, pour lès nrarehgndiges 
“Wiktinirgs — ‘Cristá en Ee at dee ar o8gis eha eikvaren pete onkietne hete je 
RiRORlEe sin waa ica oc tl) OAT - 87,044 76, 4 quences d'an. pareil système; à son 1efhoacité, aux laurds,sacrifiges- qu”ik. 
EN mé Hides, ». 88464 599,427 '858,781 413,488 | ;mpose an de ie eanseeent au public en général ? Quils bopeseik 










‘>, 18590 150615. 186,319 147,949 | des droits slevés sur les'cotons fBlês Aiylibepstitros” fónteszils stimulent 






ei Det ER OK DN) ar venen Dt áe Art arti MATS Nú AE zon 'i si Eur r kes: 1 ann e 
ne 
VONBSRAJGRROATS AVECHANGLETBARE.  ; | Diellëbate ‘präfdve pour aeeurderden drawbteke?vBaitent cas il: y-aúra 
là H essante quéstion dans, sor der-: une oridnte injustiee à favorisct'aux frais du pays:des-industrice partieu- 
ons, devoif: repröduird la plus, gránde! |-èrbsipatrdes primes plusondloind Eletbesv.: :: >: vinn… 

saù que Ge journal: esi. rédigë. par un | …- Béuxepuissanites: vaigons + militant; diadlleuns colitre, ‘ea apspdme :, la 
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_priz, une diminution dans les achats pour la consommation intérieure et Ì 


us des hou vear fû bd me. me doivent, poinl'êtré pi 
‘Bes-comme!lrindigation.de'fa politi car levi hf 
grand ernpire qaê anion poliliquë de tous lès EN Paltemand 











quelle position se trouyerait-il pour le cammeree, avec Je nord de-Enropé |} 


‘Mtò eonseiller.d'état de Getinger „ chargà.de s'entendre à 


Gt Les bommes d'Etát allemands quisoutientiert lersystèntéprovecteur se | 






























première , ctest que de mauvaises.manpfactures prolégtes. par, des d 
élevés et par les primes ne pourront qataver beaucoup de. prine latter, 
gellos du pays où la liberté commerciale oblige les produitears à döptessr 
unc: énergie et- une habileté étrangères à: koute espèce, de monopole cl di 
prötection; la seconde, c'est que le marché de l'Allegsagnc. elle-mêrge enà 
sowfisleait- énormément, il en résulterait, en cffet, ane hansse forcée dei 


demaúde pour-les ‘árticles que l'on exporte aujourd’hui en échange d 
objetsdisaportatiowse réduirait Àrien.. gl Hen Ute dn df 
Aimsi, cetto:po'itigae fatale aaz manufacturiers. allemands Jays les prey 
miers, le serait. à la. masse de la natson allemande, et toutes ces considéra 
tions eneore sont en dehors de celles non moins puissantes qui résulteuf 
de la concurrence illicite et frauduleuse des cantrebandiers à laquelle leg 
hauts prix exposent infailliblement les productenrs indigènes, et quì jet fes 
le commerce dans une incertitude et-des jaconségienls de la natured 
la plus fâcheuse. : Ee. 
Mais,malgré la conviction où nous sommes que l'adoption d’upe.parcill® 
politique par l'asseinblée de Francfort serait bien plus désastreuse. por 
l'Allernagne que pour l’Angleterre, nous ne pouvaus assister avee indifód 
rence aux discussions qui vont s’ouvtirsur ceïte impostanteguestion. L' Ang 
gleterre,comme |’ Allemagne,ont,nous le croyons sincêrement,le plus grand 
intérêt à ce que lassemblée. de Francfort ädopte la politique commercial 
fa plas propre-à donner les développements les plus larges et ;les- 
aväntageux aux ressources indastrielles de ces deux grands empires. 
contrées puissantes et fécondes ont.tout avantage à gvoir.des voising rig 
et Rpgpbees Les jalousies, nationales:sontla source des vues les plus 
des Bf Îds plus imparfaites sur les véritables éléments de la prospérité,d’ 
pays 3 el nous nous.plaisons à e Ies idées exprimées par quelques? 
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NOUVELLES DUGRAND=DUCHÉ DELUXEMSOURG. Z 
Le Mémorial publie une série d'arrêtós du roi grand-duëf 


ceneernant la rèorganisatian da grand duc 
‚Par le premier,de ces arrêtés amnisti 


pour tous délits de chlomnie et d', 

















duc, calomnie, outrages; hb ei ners! 
tuêes, bris séditieux, provóedtiütiëte rebetFion,’ 
grand nombre d*autres dèlits ou contraveütîons. 


“Un autre décret porte répartition des services publics en cinq 
administrations ; te affaives -ófrangères, justice et cultes ; 2e ii 
tórieur ;3° affaires communales ;-4° travaux püblies-et affairé 
militaires; 5° finances. Toutes les attribations. canfêrêes.j 
qu'ici-par-les lois et les réglemeats aux chefs des-départeme 
wministériels, aux gouverneurs des provinces, .àu gouverneur, 
vil du.grand-duché et au conseil degonvernement seront @ 
cées par chaque administrateur général‘dansles: 
ressort. … . of - E 
Un autre arrêté, fite la cámposition du conseil de gouverif® 
ment du grand-duché. Ra hage 
“Sea NOUVELLES D'ALLEMAGNE, ” 
“Une crreëpondance: de Berlin. du-30 juillet, qui se dit bid 
ioùs entre te Bf 


we . 
A dr Me 4 
9 £ 


informée, annonce qué lä rupture des nègociát 
nemarck et l'Allemagne, à part le refdy dá gewenst Weren, 
d'obéir, aux ordre de lá Prusse , doit être pr ipalement ál 
buée au‘Danemarck qui, ;dit-on, s'est-positivemerit felus 
réconnaître Ja ratifieation du viesire de l'empiré ne eon: 
saat pas-d'une manière officielle.ni. Vexistguce: dè. celui- 


Kp: brei ante ras 













ratticatión de Farmistice: 
_ — On écrit des bordsda Rhin, le 30 juillet, à ta, G 
d':Aiz-la- Chapelle : Nous apprenons qe les gouver: 
déjà recu l'ordre de faire tóus les préparatifs 
perception de l'emprunt farcò. ee 
“Une eofrespondapcede-Berlin du même journdl prétend q 
la-banque anglaise « offert au gonvernement prussien an prêff 
10 millions de haters à'un intérêt de 5 pe: au pair ; mais: qé 
eette offre a ótéinpjetée par le gouvernement ;prussien.. … … 06 
 Vienpe,’27 suriuwre — die courrier ‚qui. avait été: enva 
Inspruck par le ministère.est de retour-et a apportê la, nou 
que |empereur: no reviendrait pas pour le moment. Lom 
tère, quia éolar vonlpir doffer sa démission pour le-€ 
Vempereur ne revieúdtäit ‘päs, tiendra vraisenblablènie 
parole, ce qiût aäginsmlers Jes embarras de la situation. 
Besne, „23 surtuer, — La Table des dèputés a décidó da 
déahee d'er; ‘por 293 voix contre 36, qtio les lroüpes 
groises pourrótt étrêeniployées dans F'armée d’ Italie; OÀ 
re ge dans: gqrielques jours le ministre-des finamndes 
la di 










































iète'de se charger d'une partie de: la dette de 1’ Äntf 


vrest JevaGgmttte de Vienne annonce dins sa partie off 


a 


aigrluvernement autrichien. vient d'envoyer à Frane H 
Je: miinistère: da 
aûières, en Rn edn iten, 
Ea même fenille publie deux projets.de: loi prése, 
diète relatifs à:linvietabilite: des membres de:4asse: 
aux punitions qu'encourraient ceux qui tronb: 
cesdelädiëte OE An Ae al 
‘Absil CONSTITUANTE D'AUTRICHE, — SéANcE 
NM, Wagner demande des renseignements sur la lutte. qui est cn 
tre fes Hongrot je Grdares, Il voudrait savoir quelles‘tacufé Ù 


„pouvoir. censrabvrelativement aux: 


ve EZ 


lois 


ij 


eritre fes Hongrois: 
prises pour ymêttte fin. 
<Ms de barn’ Dobdlhof rappelle que Parchidn- Jaar a Gré cha 
Pempereur de cette médiation, et annonoo àl’ Assemblée, tatrinde-à? 
da'ministre président de Hongrie, M. le comte Batthyanyétde M, 
Zellackich bamfgauverneur), de la Croatie et de la-Slavonia, IL fait 
voir Vespéranceigtam arrangement amiable interviendra. entre 
pays: (Applandisssmeots.) Ee Mien 
M. Neuwall fait ressórtir la nécessité de faire des économieg; il inter 
le ministre des, finances sur les trois points suivants n De qüels sont AAR 
les emplóyés qaï ont élé deslitués ou qui ont deniand® &dt-hen 
démission, ou qui ont obtena un congé, ceúx qui tot 
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“gions oú' des appointements; . Te 
"9 Yrat-it cu des employés emis:à la. pensio 
s’il y exa, quelles règles ont été suivieëgss idd 
Ba’ Quels sònt les fonctionnaires. dipkogsaki 
pänslons provisgires contrairement&la,loiste 


Eik d'orateur declare que, reconnaissant 
| diate,sil.n’exige pas que le ministre népopds-4pas crtte n 

et onnera fous, 

Mals GE He dhehd 



































„de Kraus, ministre des „finances; pe 






foents qui viennent de Ìui être ‘dermang rvk 
s’ést fait dans les'pfotinces, laf fgdURLAA de preddre des 
_M. le bärön Hóbblhof tmioateld WEHBene poat répon 







qui lui a a advensóe dans dikMeanvé précëdente pav MoM: 
de la Gallicie. M. le constettidion; dit-il,a Gléichargé le 3 
„dé lacenmposition dut oBRGEU; Eiaistère, -Borcé.peur gela: 


















—Ón.lik dans-le-Mational Saroisldn dufB: 
dinsi que-nous le pressenfions, une action importan 
-cisive,est entamée. entre notre valeureúse armée et les 

chiens. An départ du courrier de dimanche, les deux ar 
êtaient engagêes. + Ja.nôtre avait fait des prodiges de valeur, HAP 
la bataille n "était pas terminée. Voiei en substance nos nouvel- 
les da 24, 

Les hauteurs de Rivoli ont êtê iiendêes avec vigiêùr, par 

notre arméeet eprises score! nne fuis, et l'avantage de la jour- 
nóe du samedi,22, ngus èst resté, Les Piémontais et les Savoi- | 
siens ont été braves,dignes, résolus. Mais les brigades de Pigne- 
rolle et de Savoie ont: beaucoup sòuffert. « î 
“Le gehêral:-d’ Aviërnoz, selon tes üns, d été tué sur le champ 
de batailtesselon' les auttes,‘blessé griëveinent et enlevé par les 
Autres: Lé major Mollard, fait; prisoanier, serait paereon. à. 
sede bghjjdr er aurait-fait des'prodiges de valeurs: 
Un „corps de 8, 000 Antrichiens à passé | le Mincio: celai- lâ 
rious” sein s 'êire gravement avènturé et ‘être sérieusement. 
Eürpromsis celui-fä aussì, s'il est” rejofnt par le roï, ‘Sera | fac 
prisonnier ou: ‘battu complétement; Nous le répêtons, dimanchê’ Ì 
matin, les deux armées en étaient venues'aux mains. … ; 

Les Lombards et les oeoans ont fui, 3 au 400 Hodenais ont: 
passé à Penriemt. Mee See 


—La Gazette uniterselled’ A wite ublie le bulletin suiva ar, 
| adressé à l'empereur par le feidmarschit Îadetzky : 


Le feldmaréchal Radetzky, Commandänt.g ná zehef de VParmée d'italie, } 
adresse à S, M, Pemper eur et roi, de son, her. général de Pallazzo, Al- } 
ded ndaaose, lat-Olt «juillet zergede nolozée, de, rapport 
ESD öfatiots etdhes- avantagesefd REE tornijponttede.n ARIEBijjee est 
Den rangeren rdnr weidse inventie. 
ment de Mantoae'et-star la'coneentratis Faplús'grande partic‘des forces » 
erthèmies autour de cette ville et-dans. laplaige-de Koverbella s'est entière- 
metit confirië: Torsque le 22 dans Paprèssmidi je: fns informé en outre par 
un rapport du:général- major baron Sttobscheù „ cantonaé Ava sa brigade à à 
Saaguingtto „que l'ennemi avait encore,à Governole- 2000, hommes „ à Gas- 
ADP st à -Castel-Bellorte 4000; ndépendamment.des 80,& 85,090: ; 
ge lui Fallait Kardan enmet, jes sus. gel 
Ekeren ers Ee Trein ver > 
bape midi je don „rordre sau ger, corps, tau. De, et aus de 
teserwédrattagder à4 hetite dtrmätih’ les. positions enadmies-de |: 
=| “Sohwièt dé Sótntfacuttipagna, ct depegil. or ns be En. ca 
shal: [de réusstte, le 2° corps , qui formaït Fáîle.droïte, devait, conformém, 
“dès à présent er nadien dege emd pad: à mes injonctions, pénétrer jequ'à: ‘stelnnovo;: par,$t Giorgiaet le, id 
ënt en rapport “avec. hi pour tetes. les zr Hansi lis mier Corps, qui formait- Vallegpadohegtmanenni waged Olad.per Guastalla | >, 1,0 DP perals,à Toon. LayP, Ee 
 “dminitère de la guerre de empire; de , let pousser avec son avaateg:Îde gusgutans Mineo: tandis gae le corps de [ età as rare: drhpatatien dirigëe- contre le 
Sépartement d'exéenter de suite ie es qu, réserve sc tiendraït entre les deux pooepbuvoiealler an sccours de Pan ou F jha daf je avoin.dédaigné op 
E-Scrant transmis directement par le imìnistère de laguêtre de l'empire. |de VaurPbsfed; atië. brigade dinfipterid 4de cavalerie, dirigde hie gra ear dta da 
Ge dernier recevra avec Ja plus sincète gratitude utes les coinkimdaiëhtiòns: Iro oute eittre Sona et Bussolengs, ‘de valf ir de vigoureus mouvemients #aid- t di PI lie de 
pi le mettront à même de connaître ausst-exactement qúe possîble Ta Iés à rh Giustina wa Teadieytromper Pennemi sur le véritable ee kraj rk jah 
atson et. les be ' de Îtaque. : à 
ket, ee drh Eend Pareo tnaete olan rie hb ordottnar en mêníe temps à la brigade du général. „major rde Simbschen | d'appeler la France à son aide. … 
d epmnmenee ps lg aio’ fficiell | 


| sation à Îa confiance. Si Parmét romaine n'a s Fpondu à ce que Pon ch 
Mietiéddie, best qu’elle’a &té ‘lake kar Te ham Be utile sous disc 

} pline, sans ordre et sans expérience. Ce est pas: Eri Vihgt nief trente _ 
PJ usque on i improvise une armée.’ Les Pro ges ‘sont im jbesibles, En 

rs pourquoi s’écrier avec désespoir que da patrie’ En en, danig 

oane si Parmée de Charles-Albert-n’tait pas, delont.! Si:Gharles-Al ee 
était battu, il ne faudrait plus reculer, il faudrait prendre en main le fasile 

| (Applaudissements;) Messieurs, il y-.a-denxnansèwes: de. faire, lagere: 
4e En’ opposant armée à uive armée Zoen opposmit la’ populatiomàdar- … 
mée, Le premier des moyens-he'rious est ‘pas deniié s:derdereitgsost leuscal. - 
„que nous puissions êmployar ;. mais il faut alors de Ja part destedyens, de. 
courage, de l'énergie, de Pélgn, Si, les; ‚populations de la Romidg be Blajent . 
ce que fut celle de Sarragosse ; 3 si chaque maison devenait úne plact:! ofte, 5 
etopposait une résistance désespéréc, alors il.n'y anrait pas d'armée kad ne 
fût defaite! (Applandissements)… 

D'odicuses accusations, diatroces A ont été articulées, vaonkss. un 
bräve Gag lr peütétqoî doit. être encore otileà la patrie. MM,,sur 
mon’ hormcur, je garäntis la loyauté, le dévouement et le patriotisnge da. 
général Durando. (Applaudissements. ) 

Bf. Prioli, Je sépare toujours l'homme publie de I'hòmme privé dans mes 
appréciations, ges „faits politiques, ct snrtont lorsqu'il s'agit d'un homme 
augst,célêbre à tons égards, que celui dont l'élaquente parole retentissait il 
Jb'yaqw’ nn instaat fans eelte enceinte. Parlant done:des- hommes publics, 
je n'hésite pas à-dire. z qu’ils ont manqué à à leurs devoirs (Murmures.) J'avais. 
| espéré dans le ministëre actnel, à quì j'avais volóùtiers: accordé maa con- 
fianee, mes eépérauces. ont été dégues. Au dedansscommej.au- dehars, Je, 
midistère. a fait ‚preuve d'une, haute incapacité. (Marmures.) Qur'aipaite,. 
ministre des. allaiees étrangères vis-à-vis de la Erangp# Jl a dit : je. ne ven 
pas de votre secqurs. PItalie gloit faire, tont par elle; stpÊme, ‚Un, ministre ne, 
devait pas tenir un pareil langage. Qui, lui. ‘répond quid” n’gura ‚pas besoin, 
de celte daden pe jour? (Murmurcs. Jee k 

„Leministre- ingsêtrangöpes vis: vis de Autric ‚s'est cn â 
1 ne fiene aceepter "Ja pais 5 Ee bij pe nes tenir ún ARE: 
gage; il ne peut imposer au pays une iitäsion/GfAdgbre ct Jes fraië.d'ane: 
guerre permanente (si! !sì!) Je ne le pense pas; et je vuoi, gant Aak 
eût-mieuz vala continuer les négociations {non! nool)gieut;arois: à la can- 
elusion d'une ligüe italiennez-mais le ministère a préféré:la Beers de Ja: 

uerre, c'est par elle qu'il compte vivre! Mais cette guerre „cg 

faites-vous: Où sont les 6000 hommes que vous noug promettiez 

été dle.mêpne de tous les actesidu. ministère. Bd le miinistère a 

mission. (Marmûres.) 

zi, Je ne veux zelever qu’ un ‘seul ‘p gt 

roêhé : an ministère d'avoir dit à TÀutmche 

| ant que tous Îes:Autrichiens eussent ge 

ministète en parlant ainsì-a Gé le fidèle iaterptète d 
de | PItalie en at Applamdigsenenik) PS 









y-oospbratiei dee} le: gênfral veran 


id Kees tr BNI EBMIG AEL ol Boermans gie 
ge’ ‘de ME: ler cónitee Stadions äs Trtoprundk était: de: “prier sa 
Ô ne, Beertender jee Il serendit 
pour eri  geut brad le Ministère 

























































\ t eik ore qa “fiiparfaitement la tas: 
rê des alih correspondanecs échangées ; 

„ébtesautorités-de--eelte province, mais il donne l'assu- 
va preâktimmedisterent tontes les mesures nécessaires pour 
ee, telt bn de cette partie de gaen, Cllarques 




























Mate de Ta-jasticë, vient répondre à son tour à Vinterpel-., 
ad re Detehareiseerdens la séance -dhier par M. Borraschi, Le mi-. 
Wialre reconnali q autorités, exéentives auront à prendre. les mesutes 
adj urg Pagie le droit d'ássocialion et la liberté jndividuelle. Il 
ka dept de ke Pod qu'une enquête fät faite sur ai vree ard | 
ne DE te Trophrdntt ar 
est cartimencte. Ee cabinet evin: tonjours zentrd lesact 
en d dei hdi PAssemblée Ini accordera sa- eon=: 
ncère dont il a besoin. (Applaudissements. 
ombre prend” ensuite Ja Aisejsslon” ear prm: die débat 
hae dns 

ar de fa séance M. le gonits Dos mistte de la guerre„a annaneé 

Btesennbiee dl 


"dae le märgchal Radetsky a remporté toire. sur 
Ee rèsde Rivoli S por! é une victoir | 


































Ee î mf EE ermes de Et du 
‘Hieeétiön ‘du poavoir central pro- 
ar | lemage. te 15, il "a forhé -son. miststèie et nommé 2e 
rr guerre le soussigné général-mijor prussien Edouard de Peucker. 
ch Ee vicaire de lempire a déjà adressé-une lettre” de notification re- 
„ latise- a constitution du pouvoir oentral provisoire à tous les gouvernc- 
en allemands. Mais comme Pexpédition de ceïte lettre pourrait éprouver:|., 
Ane retard par Pabsenée agtuclle du vicaire ‘de l'empire, Komen 
twe de l'empíre. poor le  dépdrtem En la güèrre,a Phonrëit dEdeé porter 

„88 hoùidätion. á. la connaissance dà ministère de la gudtte, ijd 
le. poivoir centtal en pour l'Allemagne compte dns T'éké 































































































eter / 
6. Ja ee Je, 





























































































forte:de 5000: hemines;. ui était dèvenue inutile sur la route de Nogara. M. Sterbini-prie le ministre de ÎPintérieúr | wai miustdeldon er quchgaes 
elations ® : à Legnagö, en face Bon nea i-aussi supórieur. en nombre, dé ne darneêr. gelaireigserments sur la sitnalion ge indra les na ai 
‚ } qu'uurdétneherienitsätGotea:en avant de la forteresse de- Legnago, dese : ces‚de sadémissian. … + i, nd. EE 
Een sie „ia |: mettre ten rappütt:avée le commandant de cette forteresse et de maäfchier M, Mamiani, Il-est vrai que} a orega 
rates 6 allekiiandes sbiont: infor eet dta narbberman as | avec tout. be quïfdï vestait de troupes par. Villafontana et Isolalta, en tdur- deux ae trois jours. Les ministres aurdienkss 
Beret ofte Messe ape “peupte shed ieden goitrdonné en “nant Villafranca, vers les hantcurs de Custozza, poùr pouvoir au moins en- | mais après les tumultes qui viennent vavair Jee ed 
et saps piek ión derendrepuibligucmênt hommage au viëaire-de lem | core le deuxième Joûr renforcer armée de 5000 hommes. re dese taire. Le ministêre ne pent pas supporlel davajlage, dd 
Ê, toutes :les troupes’ allemandes fédérales devront ‘être’ Tous les corps ct les détachements de troupes ont exécuté ces ordres | d'une très grave responsabilité: le ministère a insisté pour gup 4 Btelsión 
eá armes danslears: avec une persévérance et une bravonre dignes de sì vaillanti fût acceptée, C'est à la chambre et aux dépatés à rompre maintenant fes 
À : garnisons respectives le dimanche, 6 acût P 6 bpientndhede vinad ds. Actaellement Ì tè t pl Ì défenseur de Vordre 3 
handen Ja Jectnre de. Vappel susmenlionné, puis porter un La marche de Vérone contre. les hauteurs a commence an milieu d'un vene nb bereed ak a 8 
orage épouvantable et d'une terrible ondée, mais vers le matin le ciel s'est il n'a pas d'autre responsabilité, 
M Sterbint, Je demande que la chambre n° 


ras brénér B sorees aken: keannemi et à 
gehen = trg ee de tel tion avant de connaître la formationgd 








































résolu- … 









p ellen les 
‚à A me des co- 









énéral, p' nsicursofficiërs et iquvlij Á 
ónniers, Nous, avons risen outre-deux ‘canous. plusieurs charriols d; diu- | 
gr uftion'et “beaücò artheb; le soir. do cette bêlle-jaúrnée, mon quit 
E gio le premier ‘torps. était sur.les.bords du, Mirieie 
ne uovo et les avant-pöstés vers Peschiera. Se 
„jaw: onné. au 83° corps; cantonné à sRkoveredo dans: en 4 
sidioual,d'attaqner l'enemi-et d'atteindrele plateandeikisohi, ayant, 
formé- ute sûr ce pointVeaneni:avaittousidérahlementrdiminud 
en le lientenant:feldmäreskke): comte «de Plain -attaqua | 
weg mdr Vehfitontidido: zet pénétra jusque sar 
Ri Gépendent. eed gai éfahen 


















rn Uk bar 


S@n: tie tan ta Gasstit des Po 
De „Thesconjectares: erprimées par-un-de-nos-ce 
Hemaraeo 294 de notre’ Euille (le Journal 
Jus-personacs - qui seraient probab) 
-€ucore vacants sont, nous pe 
nf déès, en partie „prématuréés. 
Istres à ti les’ omg 








pio, * le 







„Mepnup „26.J: Sagideriee màde Ê ag: 
à ce qu til paraît,-à.rentroe.à Madrid.ged Mos: aq zi, se Wonte 
bien àla Granja, semble. paú dispoeén; gndicen cétte rásidenco 
ivo ale. ineen he p 
6 Te occasion de la föté delà -#efné-mòre, des brigadiofs ide 
f outóte: orikds: au ptrde de: genera “ 
‚di fit patt: de’ 

























































Úreires-Aatreiise. - 

rdt igánd est de retour de fe 

njà. IIs y.a ce soir une adel ròunion à) ‘labangne puus,con- 

férer sur-la situatiën de cet établissement, 8 Bieren. ssbnormd. 

directeur.de Ja caisse d'amortissement. ….… - 

te Un jeune offieier du régiment da gênie, avaît eu Vime 

- J-detroe-de donner des coups de oravache à nn soldat-de son Fégis « 

ment. Cet aete-de brätalité ayant Fövolté’ Ies’ sol dats, des-actes 

rapport que m'a adressé le comte de Thüra;, il atrivera ec soif à Pastrengo d insúbordination devenaiest imminents, sans Verergie’ de: 

et à Sandra et commencera demain Pinvestissement de Peschiera sur la ‘chefs du corps 7 

dl snele rh kerde neerd le Breien zon ‚Le général: Narvaez a puissamment contribné an latie: 
ennemtis de “el anzambano e hd 

Dm eetui-de Valeggid; j'ai oteupé tout Ag -verdant méri En nal dela. pela} ‘ment a Fontres ila beed les in, qui ont: nes Vive la. 

tagne en degá de ce Houwe; tje. me:trouve- par conséquent dins une'po- ‚réine, vive le général Nars Eh 

sition de flanc très-forte, contre Villakrdnca et Roverbella pour attaquer le |; _—” Le capitaine-gènéral de la Navarre ande à ladateda, 20 

juillet, de Lambier; que la paix est rótablie-däns le; district sous 


oi sur ves derrière} S'il marchait, thütre Vérone; je dispose en même 
tömips de” tout Te pâfs” ‘de móntagnes ri Pdtend de dslass ä Rivoli, |'ses ordres, Lés-cârdistes commandés: par Eb Aurbd dbi, „Rie: 
| po!da, Hurbide; Landa, Enbaleta, Argtiettes Sdnósief kot 


eed À ai vétabli complétement mes conimuniegtions avee le Tyrol et deli- N 
re: b Â de har ‘cal avaient réani des forces an.aombre de 99 gevoe 


Bebo dt 16e tralie p 
et à ri ENE en ey Tél 5 les- eaiflistös ont en*WShommids” 
Costoza, In 2e Bonte marche suf trois colonnes; \'une contre f_ J'ai pereé maintenant la pasitioncdtendao qu varait prise le roi depuis. | 35 blessés,” parmì ‘lesqnels se trouve Áf fes: 500 individas 


ee Eee ce dorrier. pays Cumenchoins Cämpigna, : tegens dn coo pmte be mol, tand geor enn ni doit ii êtò. internés en France. 200 gerijfieats d'amnistie ont été. 
il egpkèst: “engagèe Flens t nbr ( Custoza et Sammás. “adNgeer-par la plaines”: ólivrés,. 

ia &lâdslogé de ses positions, et la retraite” Á otd sekd er ami rn sdk ean erv de la reine n'ont eu que 2 homie tuis eÔ. 

ie ( ë”bäröt ad em ie IE | n A, EA er NE A 

Pée.par In 3e colonne, Cependant il ré- atisläw et 6 me gûs le généra major | Le betjftine général de la Cptalogue midd. Terdare 


“prince Frédéric Lieehtensteinsal gab pes quia pris „d'assaut; les haateurs en 
5 Ee Seanas doit donner. du côté de f he Sona, ainsi que les brigade dt päkdtaret. Wohlgemath, qui-ont.. peis de Holtrbriëh, “ide les colonnes de Holtabrich et de Beke 
t fen une rencontre avec les factieux stis les ordres de-C 


j selles de enen emd soptparticulièrement distingués. 
en | 18. Les carlistes ont étá:dèlogès de teurs positier 


t Letcorte Habzrzer, feldmaréchal.. : «: 

e leg gros de Prang autri= | de Tagamaten. ‘par les treupes dela reine qut-le 
re en gauche:de l'armée } la baïonnette ge Pte out 
ì eschiera:et le Minvio:, on gest — On nous échi eforise, Aen 
im por je, =Ì peu: herentrn De déoitedderbele. :rêtablie, et que les médecins perst d 
corps ngue-des; dipfodatterd Jahri dok cht Pis. de Ste. Luid ét:dand Te: ‚7aeu réellement faussevcouthe. 4 
lakiet Nugent. Si.la;perte ouiplëigment en dér te, Tt régiment | ä on — Auen, féneinent “reidargsapde 

Heihest.pas oonsidérable | û oren vossidéablement souffert. ii 
res de repos. L'ar En B vn an afdoen gie taolipd vente É desi prigs 
taisk sèrg/on comûble, CHAMBRE. DES, DEPDIRA ABE „Atance dad une. marchés er des” ‘caritrernië 

| „Le. ministre de driniérieur oooritaiderteibans. IL répond ‘au hlme que. plien à les br 

V'ondfait péser sur; Jerministbres Ondhsis reprache de ne pas fairb vdssor pour Ri 
, 4 le pays; smolten ‘at lavehambbe n'étaient pas | que Cabfera aväit regu des 
ie en ge } sousik: „lanécessitél D'oiltegrs, ‘continent 3 Miste; quis’ veralttebehfbe dans 
de wisoise,: 4. sja ertddnpd Ege À | du ‘côté: ede letdelSod 

G. Carcano peat ran dn ampele echten lp fddictent viproslite, Vie deb ‘Ta montes de entend, EE vo me 


Kd tje vere hiet oi end 






tiéâtre dela guerre en Ttalie sont tonjoars | 


| que 
savoir que cettermenmbanee: combinée Bent 
zen oieì cellos qui nons parviennent par 


‘rêasir, tik ha | brdvöare a colonne etiqne’ le. comte de Thurn dût: se 

“têlirer: derrière Captinió,- Tontefois:; encoredand ‘la: soiróe:; je dui envoyai 
’ Pórdrerde ne pas, de lendemaït jour où-devait ‘avoir hieu Pattague genten 
‘le, perdre de vue l'ennemirct de suivre tous;ses mouvérhentë, ” 

…__Le 3° corps s'est exactement Zónfobrits à cen ìnetedchións , „et d'après le 


ge misiadre dela uerre a it, je-27 à deux heide de zele | 
B dade êche ei ut värite: RE er Dkr 
dende de ge « Quattiër:g ENA ‘Padoue, le, bs: zoiet 




























rlé ane viclòird'échs Atarise; a chassé Pennemi de 
Inis en faite Fivofi;2Söinina- Can pagina, Castel 
ih ten Dos’ ‘mains. Le génétal- Moátan; bibudant de |. 
zn fait ‚prisónnier; ainsi que beaucoup dóffieiers, 6 ca- 
Áueóup a) munitions'ont été prisYatix- ennemis.’ Le 
d a anjourd'hoi, mien. axes. le rapport gur cette 


ne eutre côté, les de: bulletins suivanis’ de | 

Avòyó du gouvernement pepriggite de | la | 
a; ; sarde, Ee a 

RE | 

montaise s’ EE edes, en ILter, 7 heures du Pe Sratikiel élpië- 

















































cormmarsdants des  COrPS, ua: 
























































en Catalogus’. 
S-oarlistes parcou- 
bvitent par.des 
Phärve poursuite des colannes 

bri prennent des positions 
at. D'apròs unedettre de 




































mais noas Ï'accueillons avec réserve, qaoique le Bien publie |. 


avaient déjà pris la fnite dans Pintdrieur. 


; dr, Ee arke mt 04: en dad | Emp des 1-04 Deferred … …. 
‚On lit dans le rbp Petjn ä an “4000 Persaaoer soc erg 24457 p. des Indes-Or. 300 Ca SdAmi Bi (Petter AP. Dito Ao de B. 
 "“On'afinonce que P'armée des Alpes doit être augmentée d'une division adult nn ee oe; de-.C… tex-d.|Portug. à L°. ute. Mét... 
Per drderk pela les Bes qúï, venues-au rw de Paris, oc- Du 1er janvier jusqu'au 31 Dean werd des Indes-Or. 1181 buffles. las deli: Koken Ri din 4 enen : 
ir e St-Manr, sons fes ‘ordtes du géné d 4 44 vint. àfCont Dito. onverene Áf 
: eli ce moment Îe camp do St-Maor, sons tes dees du général Au 81 juillet 1847 : 15757 p. des Indes-Or. 1000 de Rio-Grande, 550 de had, 0. uses Hopes 1 rbe eb / 


IE pee élrangère de la république, et ila priécct égard M. Mauguin 
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srestes fagitifs argent dam môntagne ‚ sars que Fon saehe s'ils |” 
zont Î'intentio de’ sé réunir de nouveau ou de renoncer, quant 
àprésen!, àleur- 


4 sont parsenus des bourses élrangères , urt plus grandsrioimbré d'achrefeurss 
présenté, ee qui a fait monter les coursde f Zenvirön,  -— ie 
ENNE , Saxen: 29 Sorcer. — La nouvelle de la victoire remportéo'jg 








ervaringen Tralie-a dté paralyse part'absdies prolongée de Pempetë 
cela il faut attribuer que les cours ne se sont point améliorés. 
ed ‚ Megcreor , 26 Jorer, —3 p. e. „18874 B. , (après la- bourse 
„ive 
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ee NOUVELLES DE FRANCE. A iid MAUCHSS > RT Ed 

| en) i t ni ROTTERDAM, fer Aour. — Fnosent: 162,2 @, Clève Hooglands, 4. 2855 

. Paars, 31 soiurer. — Nous reproduisons la nouvelle snivante, web be Eda Rhin 4.250 158 1,2 @, 160-1,9, Bovenlands, 4255, fl. 268 

aivant qualité ; 163/2 © Cúbanca, fl. 278. - te ke jat! 

Taza : On a vendu aujourd’hui41 bar, Maryland, artfvés palts Juha Bi) 

chat, et 15 bar. idem arrivés par le Mississipi, les prix me sdi .pàs có 
Existence du Tabac au ter août, en priemièfe math. 



































ABA; 5 p.e. 101,2 P; it ‘bourse) , 10à 174 A. — Dette sars inf 
en a comptaût (aprös la houtse), 37/8 A. — Coupons7 A, — Dette pij 

Strängère 31/2 P; & Tîtres provisoires 3 1/2 A, — Banque de St-Feid 
„| nii Brest pas cotto. =Escompië 4 142 à 3/4 p. c. — Changes : Paris, 4-65 8 
44-45 P;; Bordeaux 5-5P. ; Marseille , 4-85 P. — Bayonne 4-75 B 
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rit courait-ec matin à Vétat:major ‘drie garde nationate, que le 
chef du pouvoir exéentif avait. décidément lj Pordre aa: général a- 



























-dinot, commandant en chef'de laprnéeesvAlpes, d'entrer en’1talie. _ Marvland, Virg. ‘Ket: Côtes, Java” - __ 

_ La plus grandeactivité réguait. anjourd'hui dimanche dans les bureaux | Approv, au fer juillet 1848. bar. 3305 42 "897 78 Pag. 2916 hedde added nein ACNE, EEE 
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Lie général Oudinot, commandant en chef de Parmée des Alpes, a tra- >, 
| Importations de peaua, 


‘versé Moulins dans la nuit de niardi à mercr'edi,sè rendaänt à Grenoble, + 



































Buenos-Ayres et Montevideo, 4488 Pernambucq, 3802 buffles, 800 Maracaïbo 
et Caraques. Ld ee ra ie 
Au 81 juillet 1848 : 69033 p. des Irides-Or. 1000 Ria<Grande, 550 Buenos- 
Ayres et Montevideo, 4438 Pernanrbucq, 6383 buffles, 1564 Maracaïbe et Ca- 
raques. mer re Pins EP 
ANVERS , Îer Aoûr, —Cará: Il s'est traité 400 balles Brésil de 181,2 à 19 
cents cons. Ee Bald 
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‘== Däns la séance de l’Assémbléé nationale de ce jour, M, Mauguin a 
vrepris ‘son rôle de chef de la diplomatie opposante, Vainement M, le minis- 
tre des affaires étrangèrcs-a voulu esquiver Ie débat, en venant répéter ce 
que M.de Lamartine a dit sì éloquemmeat jusqu’à ce jour. M. Mauiguin tenait. 
à parleretil a parlé, IÌ a fait la guerre’ platôêt au passé qu’au présent de la. 
diplosaatie de la républiue, B a parlé de’ lattitade double de la France, - 
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BOURSE DE PARIS DU òl SUILLET. 


Sp.c aucompt| 4450 [Belg.3p.1838| . _ |cpemmensran| … 
» fincoúr. "4440 | ò 24 1845f  " [Paris St-Gerns.| 

Emprunt1847{  __ |Saofsts gémér:} [Par 

‚_» fincour):- …- _ |Eep, dette aotsf:“: 

‘5psc.aucompt| 71 », différge.. 


, Pé 
meilleurs prix; Ha-été traité 2,500,é. Havane, brun de 10 13/16 à 124,4 mb; 
jaune et blond de 18.à 16 tab;; 400 9,-Bahia-brun-de 10 13/16 à 12 mb. Raffin6 
doitse coter en hausse de 14/16 à 1,83ch. 4e) 

„Rm: On a éeoulé ces jours-ci 200 b/g Caroline; env‚ 130.b/g.hellesgual. ont. 
été payées 15 144 mb; en sortes dès Iides-Ortentales, il ne s'est Bas ait d'affai 
res en 1r® mäïn ‚mais eri 2e main, il Vest traité plus de 1,000 b., des cou 
hausse de 4 sch, te epe f ie “ese Er) 


NE Be Pr d » fincour{ 71. 
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sou da moins la meilleure partie de ces reproches, les-a énergique- 
„ment repoussés en ce qui louche Paccusation de duplicité forrulée contre 







de citer-des faits ct-des noms: propres. . 

__‚M. Mauguin a para relever lé défi ; mais, en réalité, il n°y a pas répondu; 
ils’est tenu dans de vagaes réserves et dans des généralités, et l'assemblèe 
«tout entière.a tgeen paroles du chef du pouvoir ezcéutif quand ila 
„ais de sioltéejd M. Maùguin en demeure de citer des faits préeis, - 

Beat fois la tribune a été occupte par M. Mauguin, et deus fois le: géné- 
«raf Cávaignae a dû reproduire ses interpellations, auxquelles M. Mauguin a 
Hiûi paf répondte, & lá geanide stäpéfiction de Passemblée, que ce c'était 
erirwtridnastratiort préeéderite qa’appartenatent les faits incriminés. 
°M, Maiyaid, erbelleaent bätta, s'en est pris alors à M. Bastide, qui, à : 
























À Bang.de Franc, 4640 
de 40 à 12 rth, savoir: 128, 184 liv. de 123 à £30 rth. ; à livrer dela Baltique, | Caiss. G. 1000) 
il ya de la demande de 98à 400 rth. pour 181, 132 liv, mais les vendeurs man- | Belg.5 p. 1840 75 
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de 66474 rth.; pour 125, 126 liv:, à livrer de la Pomméranie , ofx-tetiterait » 44 1844 
acheteurs de 47 à 49rth. — Orge: Saal sur plage et à livrer a étó papt de 65 à | — 
69 rth. pour 105, 107 liv., et l'on tient actuellement de 69 à 72 rth.; an a payé’ 
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| » Gr, Montag. | 
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M.Maaguin n'en a piasnioïas tenu à oecuper la ane tribune qaatrième fois; Nd 
$la filfa pour eèla vóngalter l’Assemibléé, Il a déclarë qa”il était conan da 
» comité des äflkites étrangères qu'un agent francais à Naples avait-aidé à 
Tieonstraction des barricades et: soldé Pinsurrection, et que de la même 
«main oh avait demandé au gouvernement de Naples des indemnités. 
ee rr été de nouvean nié par M. Bastide, et Pässembléc a passé àl'or- 

: jour. … Wibe Es 
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_ EXPORTATIÓN DETEËDELA:CHINE EN BUROPE. 

Da ter juin 1846 jusqu’au 30 juin 1847 ilaét6erporté: 

A Pour la Grande-Bretagne. '. .. … . … … « ® 58.365,000 
» lecontinent . «ie eee os ee 4,335,000 
» Montreal et Halifax, . ee «ee « « ° __ 800,000: 




























tige «5 he Ee | 72 fotal. … . ®:58,000,000 
ir-étaït Îe-prbposition de M. Proudhon rölgtive à laréorga- | _ Depuis le fer juillet 1847 jusqu'aù 31 mars 1848 il aétéex- Er 
et da crëdit M. Proudhon a developpé sa proposition. Ce | porté pourlaGrande-Bretagne. … . . « «® 41,838,800 
garditaguê pendant unehenreet n’arénssiqu’äsou- | Enavrili848. . . .. . . « . . « _ 2,155,500 
8 e En mai 1848. De ee ee a e . 1,811,000 
Alligatar, Rokeleyet Aden en mät1848. . ‘ 1,000,000 - 
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Oe et Hole. @ 48,005,30 
Pour le-continént júsqo’au 3û-avi 78 <48 eeb: 
ais, due mous tetragons àtfears| … … metta TN etat, A „107, 
Diminution en 1848 sar année 1847, . .® 6,893,000 





























dignation générale. tE’ Assemblée, après avoir enténdu Île náinis- 
Piatéiied'a ddòpté mi” ofdre dû jour motivé par lequel elle blâme 
stitätreit dàspebiptsrt ma de M.-Ptoudhon, ainsi que son discours; 

; dar eous: recévons’ de matig nous” 
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BOURSE DE FRANCFORT DU 81 suruuar. 















Lie 18 février, deux pi cheuts d’Assinée farent assassinés en vaedu Block-_ En en pes ann eli ASP ie vz dekt a ar HJT 
haus, par les nègros d'Appolonie, Le commandant, voulant punir les coa- | GRAINS, GRAINES, HUILES BT, GPIRITUEUX. » sls6°  [Empi834n500 [1074 Eapagn.d. idt 
fibAiver plusieurs coups de canon dáris le bois où ils venaientde se | DE ae rade 






réfugier. Au seêbnd goupsla pee se démonte, tombe dans le Blockhaus, | AmsTaRDAm, 1e Aoor. — Froment: Il a été vendü”äujourd’hui par BOURSE DE VEENNE DU 29 sorunet. 

















„et le bastion s’écronle soas Sdtpöids. | partie 129 @ Pol. blond, fl. 308; 129 W idem roux blond, f. 295. Kétalliques, 5; 76- | Emprunt1834.|123, 124. Act.delaBang. [I055,0 
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page de da-canonnière la Pantkére, lui-fouenit un précieux renfort en. 
pfenant part à cette expêdition, ie: nance 
„Le roi.d’ Amatifou pratestadeson dévouement à la France à l'aspect de 


ces foraes et-avoua son impiissance à s'emparer des coupables pour les li- 
vrer aux Feangais. Gependant an village fut brâlé ; mais les habitants 


prisde f,15 à fl. 18. Il a été verdi stecesstveltient 150/2 ® Rhin, fl. 163; 
152/2 ®-Rostoc sec, A. 176: 139/2 WLikau, fl, 654-142 1,2 @ idem, A, 172; 
‚pins tard, 142,2 ®, 144/2 @ idem, fl. 180, A. 183; 152/22153/2 © Rostoc-sec, 
‚fl. 183, 185 ; 147/2 @ Meeklemb. non sec, A, 164; 153/2 ® Rostoc. seo, ,189 ; 
plustard, f.190,9192. f medi ud’ 1 kt, 

Oase : Cet article s’est ressenti dela tendance favorable ët a été galement 9 18383p.c.l52 
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Le 28 mars, M. Sabra; dont Pönergie ne be basset oint devant tant | traitéen hausse. On a plácé différentes partiés‘att. prix suivants ; 129/2@ L nt eur ariths: KE 7 
obstactes ; vonlat châtier en digènes da village dEbrië qui avaient | Libau, &. 158;0.154; 126/2 @ idern, fl: 148; 1149; 130/2 @ dänois fin,f.140 ; a En 24 je ve pre k er aserhid > or Has 
pillé, el sais les ensbardafióna rangaises. A cot effet, il moita la rivière- 126/2® Windaa, fl. 150; 126/2 @ Libau, f. 150; 125/2 ® Courland. fl, 162; E Hed Ant kn E: ere zhe: 
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de Graud- Bassam PN s'ápproeha dn. village ä une: portée ide pistolét et. bt un. P Duine a denouveaudziiissé;. le re boh 3 juillet; á. 133,4, se proeurait diffi- 


















ögnal pour mauifester ses intentions de parlementer. Pour toute réponse; F citement; le 28, fl, 14, avec beaucoup d'affaires; le-29,d'abord: fort demandé. |_ nd 
iBeoofuse fusiilade des plas nöprries qui Wobligea à gagner le large pour }’à fl 44 1ydet ensuite A, 141,2 fait, Ĳ yaeu hier peu-de commandes & ce pris E chahdar Oerd Ee ee aant bne 
ke. ‘mettre hors de portée. Ilse décida algrs;à faire. eánonner le village pen- | et aujourd'hui pas plus. Ee : PE ear 2/m. . art. 26,47jP 2jan 
d . „Er 5 d . Ld LA 


dant tfois heures avec des ohns et de la mitrailles; puis:il opéra son retonr | Gentèvae, par ber. néerl, fl. 18.09 ( sans impât et en 
hlockhaus après avoir recennu }impossibilité d'ane descente, attendu | 
rand nombre d'ennenfis que faisäit supposer une fasillade qai nie Séteh- 
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gite gifconstances, le commandant Sha déploya la'plus id ne Tnt A Hamb. se E Paris court É 95 
bepldrable: que ce brave officier n'áit pa donner suftcà | Amgranpam, Want,’ 1erAoûr, — Après avoir montré úne fendance à | Berli 5e oudres court. [121 lenco opt. 
mbar : _— avoir mo! erlin caurt… drescourt.jl2t _ A 29 4 
je de VEVECS, oa ‘Blockbaus, ‘soitrâ porddu Narval, | ia hausse , les fonds hollan aïs ont feríné à Teu couré d'hier. Eesintégrales a 3e. en at 2 di 1203 ó ain 4 de 


9 aken En 0 40 
Btgerentsde: soppléer-à. notre impti 
polonje Kakaoka, le. plyseracl tywan des côtes.de Guinée, 
kle Thévenard et doses compagnons d'infortane, fut saisì avec paie, 
 safämille et conduit au cap Castle. hi 
Pd expédition anglatse, composée de cinq cents hommes, s’est emparée 


ont donné lieu à quelque activité dans les affaires. … … ns 

_Des fonds étrangers , les russes , lei espagnols et. les portugaisse sont bien 

| maïntenus. Ees aatrichiens, aveo desltransactigns fort animéen, élaient de 
 wouvera plus recherchés. «ET | 

PARrS), Losor 31 Jonizer. — No, 
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continuent d'être lourdes; oùtre 
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donieigwstie a brâlé et a octupé.le pays. Le commandant vint en-_ cepeudent avant la bourse à one certain xéli ovation, parauiteded.nouvelles En Aj of EE EE 
Te OE EE eerd ek rn 
die, de'enneett Viteür, les mesures les plus efficaces- afin d'obitenir satie: | 74.95,en baissede 250. te ln as BOURSAD' AMSTERDAM ,-MERCREDE 2A0D?, 


ee “ counsnicidronmabunvaas, od 

Pays-Bas. —. Dette active. Bomid suede 21 0/9 44 1/16 „4 

Dito dito ...…....8 » 5012: #3 
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Á Ù RE e re a : El : - … Di dito le des ee eee 1d 
“ Ees certificate de 'emprunt 1847 ont été faits de 4400 à 3,800 dernier cours. Ph Een H jp LB 8 ' ha Ì derd 
Clreinins de‘fer.Peu de variations dáie tes cóurs‚en général faïbles:Al ya ‘basse Bersank, on ‘Ardoms de 1,510, 5 2 


UK dd ë 5 ed 
A terme, le 3% resto 44 40 et le 5% 27%, Lés actions dela bânqae de France |. 
: ont vatié entre 1655 et 1640, derniefs dts, en baisse de @:fr, Les obligations 
‚de la ville restent sans changement à 1 bons du trésor, ont été négociós 


d a ne rp 
zr RUDI 3 AOUT ÍGÁS. (REPRESENTATION N° 26.) 
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je h LE ĳ\ ONIN Û N OR ad ek, pe demente kaken Centre, te Bordeaux ; 4e Dita intér, L510.......8- »' :D6 3/4 
Ke Ui | Ui ri ek Ek e Nard, de. Strasbourg et le Lyonet. le 4-4 sur le Rouen. Le Versailles, rive Russia. … — Emprunt Hòpe 1798 &18t6. … 5 pf GEi5/B 4 
gt No : h 5 f ‚| Gauche, est monté.de 2 50 et le Bâle.de 1-25. Le Tours à Nantes n'a pas varié. Heer ren et EN 

often ONmgn nen Sretd D6leN eerd magique de vaa ‘Fonds étrangers; Les 5 heldin (AAO et 1842} resterit corine vakbds à 75. Aurnicug. — Obligat. Métalliques:-. …. ….28"b de 


…} La banque de Belgiquea été faïte'& 695; La rente'de Naples fait'73-50 en baisse | Nous avons Îfeu decraindre qu”il ne se volt gli ait fieke tuije Ô 

de 50. Ltenaprunt romain à 62et celui de Piémónt en baissede-10 2850, dépäche di-deseus ponr oequi se rapfporte Kla: uota dé HEDeitradtive kh 4 

: ANVBRS , Manat, der Août. — 2 heures. — Il y a eu pen'de variatian. — | qui est ootée 441,16 et quefnous prósumonwnbtwangnt dS 1/16. Nop 
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— vaadèsille'en uitdett, per M, Eaurenciri:” ‚| Fonds ) | | 
madre u vr Eaúren zl p | ad. b les 5 „c.7á HAA. e 75 z,de 41,2 Pp. G. 685 8 A. et 639 AP, H Réd e fon.):: Es 
| AN Q N CG B S EK En: Ki 212p. c. „a été traitéoa 37 et teste 37 et | 


A: Bj$ et reste 37 9,16 A. 
„Hôtel dela Grande-Bretagne, 


„Fonds espögnols 5 p. . 8 11648148 A.; de Sp. c. dette intérieure 16 3E]. 


Taitet À. zei 4 
DIAS YALE: | 
2 172 % métalt:, 32 578; chemin da Nord ‚ 35. 3Ì 






mais vers la fin de la bourse, ils ont été plus fermfs é 
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